
Université Mohamed Boudiaf - M’SILA 
Faculté de Technologie 
Département de Génie Civil  

1ère Année Master Géotechnique (S1)  

Matière :  Géotechnique routière 
L’enseignant :  A. LAHMADI 

 

21 

Chapitre IV : 

Conditions d'utilisation des matériaux 

4.1. Conditions d'utilisation des matériaux en remblai : 

4.1.1. Principes retenus : 

Les conditions d’utilisation des sols, des matériaux rocheux, des sous-produits industriels sont celles qu’il 
y a lieu de respecter pour autoriser l’emploi en remblai des différentes classes et sous-classes de matériaux qui 
sont distinguées dans la classification présentée dans le premier chapitre. 

Elles ont été définies dans le double souci : 

 d’une part, de viser le juste niveau de qualité technique nécessaire compte tenu des possibilités des 
matériels d’exécution actuels et des pratiques habituelles, 

 d’autre part, de tenir compte des coûts moyens des différentes techniques et méthodes utilisées 
actuellement.  

4.1.2. Présentation des tableaux des conditions d’utilisation des matériaux en remblai : 

Pour chaque classe ou sous-classe de matériaux définie dans la classification indiquent les conditions de 
mise en œuvre à respecter en fonction de la situation météorologique constatée au moment où le matériau est mis 
en remblai. Ne sont indiquées dans ces tableaux que les conditions particulières qui sont considérées comme 
nécessaires dans chaque cas à l’obtention de la qualité. 

Les tableaux comportent cinq colonnes : 

 dans la 1ère colonne est indiqué le cas envisagé, défini par la classe, la sous-classe et l’état du matériau. 

 la 2ème colonne comporte, dans un but pédagogique, des observations générales sur le comportement 
du matériau considéré. 

 la 3ème colonne concerne la situation météorologique durant l’extraction et la mise en remblai. 

 dans la 4ème colonne figurent les conditions d’utilisation en remblai. Ces conditions s’appliquent au 
cas de matériau indiqué dans la première colonne dans l’hypothèse de la situation météorologique portée 
dans la troisième. 

 dans la 5ème colonne figurent des codes correspondants aux différentes conditions d’utilisation. 
L’utilité de ces codes est notamment de permettre une formulation rapide des conditions d’emploi 
lorsqu’une grande variété de sols doit être prise en compte dans un projet ainsi qu’une détection 
immédiate des éléments qui différencient deux ou plusieurs solutions. 

4.1.3. Commentaires sur les conditions d’utilisation présentées dans les tableaux : 

Les conditions d’utilisation en remblai présentées dans les tableaux se groupent en sept rubriques 
symbolisées par une lettre. 
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4.1.4. Tableau récapitulatif des conditions pouvant être imposées pour utiliser les différents matériaux 
en remblai : 
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4.1.5. Exemple de tableau des conditions d’utilisation des matériaux en remblai : 

(GTR : Fascicule 2 « Annexes Techniques » ; Annexe 2, page 25) 

 

4.2. Conditions d'utilisation des matériaux en couche de forme : 

4.2.1. Conception de la couche de forme : 

A. Définition et nature de la couche de forme : 

La couche de forme est une structure plus ou moins complexe permettant d’adapter les caractéristiques 
aléatoires et dispersées des matériaux de remblai ou du terrain en place, aux caractéristiques mécaniques, 
géométriques, hydrauliques et thermiques prises comme hypothèses dans la conception de la chaussée. 
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La surface supérieure de cette structure d’adaptation constitue la “plate-forme support de chaussée” (PF). 

On désigne par Partie Supérieure des Terrassements ou PST la zone supérieure (environ un mètre 
d’épaisseur) des terrains en place (cas des profils en déblai) ou des matériaux rapportés (cas des profils en 
remblai). La plate-forme de la PST est l'Arase de terrassement AR (figure ci-dessous).  

Selon les cas de chantier (nature des sols, climat, environnement hydrogéologique, trafic de chantier...) la 
couche de forme se présentera sous des formes différentes. Elle peut être : 

 inexistante car inutile lorsque les matériaux constituant le remblai ou le sol en place ont eux-mêmes les 
qualités requises, 

 limitée à l’apport d’une seule couche d’un matériau ayant les caractéristiques nécessaires ; c’est le 
concept traditionnel de la couche de forme, 

 constituée d’une superposition de couches de matériaux différents répondant à des fonctions distinctes, 
incluant par exemple un géotextile, des matériaux grossiers, une couche de fin réglage, un enduit 
gravillonné... Cette association conçue rationnellement permet de former une structure d’adaptation dont 
la surface présente les caractéristiques requises pour une plate-forme support de chaussée. 

 

B. Fonctions et conception de la couche de forme : 

La couche de forme répond à la fois à des objectifs de court terme (vis-à-vis de la phase de réalisation de 
la chaussée) et de long terme (lorsque l’ouvrage est en service). Selon les cas de chantier, on cherchera à 
assurer, avec la couche de forme, l’ensemble ou certaines des fonctions suivantes. 

A court terme : 

 un nivellement de la plate-forme support de chaussée permettant de réaliser la couche de fondation dans 
les tolérances d’épaisseur fixées, 

 une portance suffisante, compte tenu en particulier des aléas météorologiques, pour une exécution 
correcte du compactage des couches de chaussées et l’obtention d’un bon uni, 

 une protection du sol support vis-à-vis des intempéries, 

 une traficabilité permettant la circulation, dans de bonnes conditions, des engins approvisionnant les 
matériaux de la couche de fondation, 

 éventuellement supporter le trafic de chantier pour d’autres besoins. 

A long terme : 

 l’homogénéisation de la portance du support pour concevoir des chaussées d’épaisseur constante, 
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 le maintien dans le temps, en dépit des fluctuations de l’état hydrique des sols supports sensibles à 
l’eau, d’une portance minimale pouvant être estimée avec une précision suffisante au stade du 
dimensionnement de la structure de chaussée, 

 une amélioration de la portance de la plate-forme pour optimiser le coût de l’ensemble couche de 
forme - structure de chaussée, 

 la protection thermique des sols supports gélifs, 

 une contribution au drainage de la chaussée, 

 etc. 

 

C. Critères associés à la construction de la chaussée : 

Pour la réalisation des couches de chaussée, les exigences minimales préconisées antérieurement sont 
maintenues : 

 la plate-forme support de chaussée doit être nivelée avec une tolérance de + ou - 3 cm, 

 la déformabilité de la plate-forme, au moment de la mise en œuvre des couches de chaussée, doit être 
telle que : 

 le module EV2 déterminé à la plaque, ou le module équivalent à la dynaplaque soit supérieure à 50 
MPa 

ou 
 la déflexion relevée au déflectographe Lacroix ou à la poutre Benkelman sous essieu de 13 tonnes 

soit inférieure à 2 mm. 
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4.2.2. Matériaux de couche de forme : 

Pour qu’un matériau puisse être employé en couche de forme il faut qu’il satisfasse aux critères définis ci-
après. Certains matériaux pourront être utilisés en l’état, d’autres pourront être rendus aptes à un emploi en couche 
de forme moyennant une modification de leur nature et/ou de leur état par une technique appropriée. 

A.  Critères à satisfaire : 

Les critères à prendre en considération concernent : 

 l’insensibilité à l’eau, 

 la dimension des plus gros éléments, 

 la résistance sous circulation des engins de chantier, 

 l’insensibilité au gel, le cas échéant. 

B. Techniques de préparation et de protection des matériaux pour emploi en couche de forme : 

Ces techniques sont répertoriées et codifiées dans le tableau ci-dessous. Ce tableau est à l’image de celui 
relatif aux conditions d’utilisation des sols en remblai, mais ne comporte pas de rubrique sur les conditions de 
compactage. Le compactage exigé pour une couche de forme sera toujours poussé pour obtenir la qualité q3 
(objectif ordinairement requis pour les couches de forme), quels que soient les matériaux et la technique 
d’amélioration utilisée. Les valeurs des paramètres e et Q/S définissant le niveau de compactage requis sont 
données dans les tableaux compactage.  

Les techniques considérées se rangent en quatre rubriques. 

Tableau récapitulatif des techniques de préparation des matériaux pour emploi en couche de forme : 
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C.  Conditions d'utilisation des matériaux en couche de forme : 

 

4.2.3. Dimensionnement de la couche de forme : 

A. Démarche pour fixer l’épaisseur : 

L’épaisseur de la couche de forme est déterminée au terme de la démarche suivante : La classification 
géotechnique des sols et les conditions hydriques intéressant le mètre supérieur supportant la couche de forme, 
zone appelée “Partie Supérieure des Terrassements” (PST), permettent de distinguer 7 cas, présentés dans le 
tableau ci-dessous. A chaque PST est associée une ou deux classe(s) de portance à long terme de l’arase de 
terrassement, notée (s) ARi. Pour chaque cas de PST et pour les différents matériaux de couche de forme, il est 
alors recommandé une épaisseur de couche de forme. 

B. Les différents cas de Partie Supérieure des Terrassements (PST) : 

Le tableau ci-dessous distingue, selon la nature des matériaux et l’environnement hydrique, 7 catégories de 
Partie Supérieure des Terrassements notées de PST n° 0 à PST n° 6. Le cas de la PST n° 0 correspond à une 
situation impropre à la réalisation d’une plateforme. 

Les classes de portance de l’arase de terrassement introduites pour chaque cas de PST sont associées aux 
caractéristiques du sol support dites à long terme, c’est à-dire représentatives des conditions hydriques 
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défavorables que pourra connaître la plate - forme, pendant la durée de service de la chaussée (à l’exception du 
problème de gel-dégel traité à part). Le choix entre les classes ARi proposées est à faire selon les indications 
données dans la colonne commentaires du tableau. 
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C. Epaisseur préconisée pour la couche de forme : 

L’épaisseur préconisée pour la couche de forme est fixée de sorte qu’elle : 

 satisfasse aux divers critères de résistance permettant une mise en œuvre correcte des couches de 
chaussée, 

 assure la pérennité d’une valeur minimale de portance à long terme de la plateforme. Cette épaisseur 
préconisée dépend : 

 du cas de PST et de la portance à long terme au niveau de l’arase des terrassements, 
 des caractéristiques du matériau constituant la couche de forme. 

4.2.4. Classement des plates-formes pour le dimensionnement des structures de chaussée : 

A. Portance à long terme de la plate-forme : 

Pour le dimensionnement des structures de chaussée, la portance à long terme de la plate-forme support 
de chaussée est déterminée à partir du couple PST - couche de forme. 

On distingue 4 classes de portance des plates-formes définies par des plages de valeur de module de 
déformation réversible, selon le découpage donné par le tableau suivant : 

 

A défaut de pouvoir établir un diagnostic précis, on retiendra pour les calculs de chaussée, comme module 
d’Young du sol support les valeurs suivantes : 

 

Pour les classes de plate-forme définies précédemment, on retiendra comme module d’Young dans le calcul 
pour représenter l’effet mécanique de la plate-forme support de chaussée, les valeurs correspondant à la limite 
basse de la classe : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 


